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Chant d’entrée :  U 132-1 

Allez dire à tous les hommes : le Royaume est parmi vous. 

 Alléluia, alléluia ! Le Royaume est parmi vous.  
 

Chantez au Seigneur un chant nouveau, chantez au Seigneur, terre entière ! 

Chantez au Seigneur et bénissez son nom !  De jour en jour, proclamez son salut, 

Racontez à tous les peuples sa gloire, à toutes les nations, ses merveilles ! 
 

                                Rendez au Seigneur, famille des peuples, rendez au Seigneur la gloire et la puissance, 

Rendez au Seigneur la gloire de son nom.  Allez dire aux nations : "Le Seigneur est roi !" 

                                Il gouverne les peuples avec droiture. Joie au ciel !  Exulte la terre ! 
 

Prière pénitentielle :  

Seigneur accorde-nous ton pardon, montre-nous ta miséricorde et prends pitié de nous 

Seigneur prends pitié, prends pitié de nous ! 

Seigneur Jésus toi qui as annoncé un royaume de justice et de paix prends pitié de nous 

Ô christ prends pitié, prends pitié de nous ! 

Ô Christ toi qui intercèdes pour nous auprès du Père, béni sois-tu et prends pitié de nous 

Seigneur prends pitié, prends pitié de nous !

  

 

 

2
ème

 lettre aux Thessaloniciens 2,16-35 
Le Seigneur est fidèle et il faut que cela se sache. 

Tout comme les apôtres, les chrétiens de 

Thessalonique peuvent tout attendre de lui. C'est lui 

la source d'une vie d'amour. 
 

Frères, que notre Seigneur Jésus Christ lui-
même, et Dieu notre Père qui nous a aimés et 
nous a pour toujours donné réconfort et bonne 
espérance par sa grâce, réconfortent vos cœurs 
et les affermissent en tout ce que vous pouvez 
faire et dire de bien.  
Priez aussi pour nous, frères, afin que la parole 
du Seigneur poursuive sa course, et que, 
partout, on lui rende gloire comme chez vous. 
Priez pour que nous échappions aux gens 
pervers et mauvais, car tout le monde n’a pas la 
foi. Le Seigneur, lui, est fidèle : il vous 
affermira et vous protégera du Mal. Et, dans le 
Seigneur, nous avons toute confiance en vous : 
vous faites et continuerez à faire ce que nous 
vous ordonnons. Que le Seigneur conduise vos 
cœurs dans l’amour de Dieu et l’endurance du 
Christ. 
 

Psaume 16  

Le psalmiste ancien ne connaissait pas encore la foi en la 

résurrection. Mais il sait que Dieu ne laisse pas ses fidèles 

dans la nuit et que nous verrons un jour son visage. 

Chantons notre confiance au Dieu qui ressuscite. 
 

Seigneur, écoute la justice ! 

Entends ma plainte, accueille ma prière. 

Tu sondes mon cœur, tu me visites la nuit, 

Tu m'éprouves, sans rien trouver. 

 

J'ai tenu mes pas sur tes traces, 

Jamais mon pied n'a trébuché. 

Je t'appelle, toi, le Dieu qui répond : 

Écoute-moi, entends ce que je dis. 

 

Garde-moi comme la prunelle de l'œil; 

À l'ombre de tes ailes, cache-moi. 

Et moi, par ta justice, je verrai ta face : 

Au réveil, je me rassasierai de ton visage. 

 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 20, 27-38 

En ce temps-là, quelques sadducéens – ceux qui soutiennent qu’il n’y a 

pas de résurrection – s’approchèrent de Jésus et l’interrogèrent : 

« Maître, Moïse nous a prescrit : Si un homme a un frère qui meurt en 

laissant une épouse mais pas d’enfant, il doit épouser la veuve pour 

susciter une descendance à son frère. Or, il y avait sept frères : le 

premier se maria et mourut sans enfant ; de même le deuxième, puis 

le troisième épousèrent la veuve, et ainsi tous les sept : ils moururent 

sans laisser d’enfants.  
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Finalement la femme mourut aussi. Eh bien, à la résurrection, cette femme-là, duquel d’entre 

eux sera-t-elle l’épouse, puisque les sept l’ont eue pour épouse ? » 

Jésus leur répondit : « Les enfants de ce monde prennent femme et mari.  

Mais ceux qui ont été jugés dignes d’avoir part au monde à venir et à la résurrection d’entre les 

morts ne prennent ni femme ni mari, car ils ne peuvent plus mourir : ils sont semblables aux 

anges, ils sont enfants de Dieu et enfants de la résurrection. Que les morts ressuscitent, Moïse 

lui-même le fait comprendre dans le récit du buisson ardent, quand il appelle le Seigneur le Dieu 

d’Abraham, Dieu d’Isaac, Dieu de Jacob.  Il n’est pas le Dieu des morts, mais des vivants. Tous, 

en effet, vivent pour lui. » 
 

 

Prière universelle :  
 
 

 

Merci à notre famille  
d'être là pour nous 
et de nous avoir conduits sur un chemin, 
notre chemin depuis la naissance. 
 

 

Seigneur, dans les moments difficiles 
donne nous la force de nous entraider 
et de soutenir ceux qui ont perdu un être cher. 

Vois, Seigneur, tous ceux qui exercent 
des responsabilités politiques et associatives. 
Inspire leurs décisions 
pour qu'ils soient vraiment au service d’une vie bonne pour tous. 
 

Affermis en nous, Seigneur, 
la confiance en ta promesse de vie éternelle. 
Qu'elle ne nous fasse pas fuir ce monde, 
mais qu'elle nous aide à en vivre déjà maintenant, ensemble. 

 

 

Liturgie eucharistique : 
 

Sanctus :  
Saint saint saint le Seigneur dieu de l’univers le ciel et la terre sont remplis de ta gloire hosanna au plus haut des cieux 

bénis soit celui qui vient au nom du Seigneur, Hosanna au plus haut des cieux, hosanna au plus haut des cieux 
 
Anamnèse :                                          Il est grand le mystère de la foi 

Tu étais mort, Tu es vivant, Ô ressucité ! Nous attendons ta venue dans la gloire, Viens Seigneur Jésus 
 

Agneau de Dieu : Aimez-vous comme je vous ai aimés ! Aimez-vous chacun comme des frères ! 

Aimez-vous je vous l’ai demandé ! Aimez-vous, aimez-vous ! 
Je vous laisse ma Paix je vous donne ma Paix pour que vous la portiez autour du monde entier ! 

 

Chant de communion :  
 

En marchant vers Toi Seigneur, notre cœur est plein de joie, ta lumière nous conduit vers le Père 
Dans l’Esprit, au Royaume de la vie. 

 
Par ce pain que nous mangeons, Pain unique, Pain rompu, Tu rassembles les croyants 

Peuple saint de baptisés appelés à l’unité. 
 

Par ce Vin que nous buvons, joie de l’homme, joie de Dieu, ton Alliance est révélée. 
Au Royaume des vivants, nous boirons le Vin nouveau. 

 

Ce qu’il y aura plus tard… 
 

Ce qu’il y aura plus tard, je n’en sais rien. Mais confiant en un Dieu d’amour, ce ne peut être que dans la 

ligne de la bonne Nouvelle apportée par le Christ. Ma confiance et mon espérance dans un au-delà se 

fondent sur la qualité et la densité de ce qui se vit ici et maintenant. 

Certes, que d’injustices, d’égoïsme forcené, de cruauté, de violence, de drames ! Les médias nous en 

abreuvent à longueur de journée. Mais la répulsion que cela suscite indique que nous sommes faits pour 

infiniment plus et mieux. Lorsqu’on ne se laisse pas obnubiler par ce qui va mal, que d’étincelles de vie et 

d’amour, même au cœur de situations lamentables ! Avons-nous étouffé nos capacités d’admiration et 

d’émerveillement ? Mon interrogation sur l’au-delà me renvoie à la vie présente. Ces dimensions d’éternité 

que je perçois dans les autres et en moi, me font d’autant plus croire que l’humain est porteur 

d’impérissable. Il y a de l’infini dans le quotidien. 
 

Chanoine Pierre de Locht, « Chrétien aujourd’hui : un engagement contradictoire ? », p.88 

 


